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Une Porte Ouverte… Un Feu Allumé… 
 
Pierre,  Pierre ! Qu’as-tu fait ? 
Ils ont saisi Jésus ton maître et ton ami. Ils l’ont emmené et  
précipité dans le palais du grand-prêtre. Et toi, tu le suivais de loin 
comme si tu voulais mettre une distance de plus en plus grande entre 
toi et ce maître bien-aimé. Songeais-tu à t’en séparer, à le fuir, et 
ceci au pire des moments ? 
Mais les soldats, en l’introduisant, n’ont pas refermé la porte de la 
maison du grand-prêtre derrière eux : Un oubli dans leur 
précipitation ? Un geste qui ne les concernait pas ? Ou bien la porte 
devait-elle rester toujours ouverte pour d’éventuelles arrestations ? 
Il faisait nuit. C’était « l’heure et le temps des ténèbres » 
Pierre avais-tu froid ou sentais-tu cette peur glacée se glisser en toi ? 
Dans cette cour, un feu avait été allumé et autour de lui, des gens, 
d’autres soldats ou gardes sans doute, se chauffaient. 
Pierre cherchais-tu la chaleur, la lumière pour effacer la peur ? 
Tu t’es assis au milieu de ces gens comme si tu faisais partie des 
leurs, de ceux qui jugeaient et condamnaient irrémédiablement ton 
maître. 
 Tu t’es assis au milieu. Etait-ce pour leur prouver que tu t’associais 
pleinement à eux ou pour t’enfermer à l’abri de ta peur et ainsi 
mieux te cacher ? 
La réalité de ce feu, elle, était si vrai, si humble. Lui, faisait son 
simple travail de brûler du bois pour réchauffer tous ces humains 
autour de lui. Il ne savait pas, le feu, qu’il pouvait aussi éclairer et 
qu’il allait permettre, ainsi, au Seigneur de te voir, Pierre,  
au-travers des ténèbres et même de fixer son regard sur toi. 
Ce feu était devenu son seul allié dans cet abandon de tous. 
Une femme, et de plus une servante se met à parler en te désignant : 
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  « Celui-là aussi était avec lui ». De quoi se mêle-t-elle ? On ne lui a rien demandé ! Mais Pierre 
ne pense pas à la rabrouer. Il sent à nouveau cette sueur glacée l’envahir. 
Alors, Pierre, assis, caché, complice ;  d’un coup tu as tout renié ! Ton maître et ami (je ne le 
connais pas), Tes compagnons de route, les autres apôtres, tout ce que tu avais vécu avec eux, 
ton univers pendant des années (je n’en suis pas), tes racines, ton identité (il est Galiléen !) et non 
seulement ton identité réduite à l’origine d’un pays mais ton identité élargie à l’ensemble de 
l’humanité : La Galilée appelée Galilée des Nations : Galilée carrefour de toutes les nations. 
. Pierre, ce nom qu’il t’avait donné, voilà que tu le rejetais ! Pierre, ce roc sur lequel il comptait pour 
bâtir le sens de son message, ce roc se désagrégeait. Tu n’étais plus Pierre, tu devenais sable et 
les fondations se fissuraient. Tout ce qui  te faisait être  toi-même, ton existence, ta personne, tu 
venais de l’exclure.  
Heureusement, la porte du palais du grand-prêtre n’avait pas été refermée et entendant le chant 
du coq, le Seigneur s’est retourné et a réussi à fixer son regard sur toi. 
Ce regard, tu le connaissais, tu savais qu’il te poursuivrait jusqu’à la fin de tes jours ! Regard 
empreint d’un immense amour et teinté d’infinie tristesse. Combien de fois ce regard s’était-il posé 
sur l’homme pêcheur ? : 
Regard de compassion sur l’homme riche qui n’avait pas la force de donner tous ses biens aux 
pauvres. 
Regard d’amour et d’espérance levé sur Zachée ou encore regard tourné vers la femme adultère, 
en se redressant du sol sur lequel il se penchait, car elle, aussi, était « au milieu » enfermée dans 
sa peur et son péché ! 
Pierre, il t’a simplement regardé de ce regard d’amour pour toute l’humanité. Et toi, en cet instant, 
tu n’as pu que fondre en larmes. 
C’est lui, Jésus, qu’on emmenait mais c’est lui qui venait te chercher. Tu voulais l’abandonner, le 
fuir ; il venait te redire : « Suis-moi » et suis moi jusqu’au bout. 
Souviens-toi ! C’étaient les mêmes mots, ces premiers mots qu’il avait prononcé à l’heure de ta 
rencontre avec lui, ces mots qui seraient aussi les derniers que tu entendrais,  ce « Suis-moi » 
précédé du « M’aimes-tu ? ». 
Pierre, une porte était ouverte sur la cour et la lumière du feu éclairait ton visage. Même ce coq qui 
s’est mis à chanter était avec toi et annonçait le pardon. 
 
Méditation sur le « reniement de Pierre d’après l’Evangile de Luc ch22V54/62 » 
Texte choisi pour la journée de prière de la Communauté Saint-Luc à Branguier le 27/3/2011 

Christiane Guès 
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Prêtres dans le souffle de Vatican II 

Acteurs de mutations inouïes, 15 prêtres formés durant le concile Vatican II relatent leur 
itinéraire et examinent la puissance de l’évènement au regard des empreintes qu’il a laissées 
dans leur manière de concevoir leur ministère. 

Leur jeunesse s’est déroulée dans l’immédiat après-guerre et cette manière de se comprendre 
comme Chrétiens dans la société des années 1960 rejaillit dans la façon dont ils comprennent 
leur ministère. 

Ouverts à la mission par solidarité avec les pays émergeants, établis dans une tradition 
intellectuelle de haut niveau, ils sont nourris par une spiritualité pastorale et fraternelle. Très 
vite, ils percevront le décalage qui s’installe entre les personnes, le monde et l’Eglise. 

Par leur audace missionnaire, ils ont été des passeurs au milieu de changements inédits et leur 
travail apostolique a préparé le terreau pour que naissent de nouvelles générations. Celles-ci 
sont, cependant, aujourd’hui face à des défis redoutables. Mais ils ont contribué à éveiller les 
baptisés à la complexité des temps nouveaux. 

Un livre à découvrir – auteur : Jean-Louis Souletie (les éditions de l’atelier) 

Voici glanés ça et là dans ce livre quelques propos: 

Etre prêtre sous Vatican II ce n’est pas une question de générations ou de « sensibilité 
ecclésiale » mais c’est tout simplement l’actualité de la mission. 
Nous habituer aux transformations silencieuses : 21000 prêtres en 1965, 20000 en 2000. On 
prévoit 6000 à 7000 prêtres en 2020. Ces prêtres sont mobilisés pour faire naître la foi 
. 
L’Eglise n’est plus coupée en deux. Il n’y a plus aussi nettement « l’Eglise enseignante et l’Eglise 
enseignée ». Les prêtres ne déversent plus un savoir et s’ils le font, les mots sont mal digérés. 
L’Eglise se vit et se perçoit désormais comme un peuple tout entier à l’écoute de la Parole. 
L’Evangile est indépendant de toute culture. Mais le Règne est vécu par des hommes et des 
femmes qui sont dans une culture. Pour construire le Royaume il faut donc emprunter des 
éléments aux cultures humaines. 
 
Les prêtres ne sont plus au-dessus de la mêlée car les prêtres sont placés au milieu des laïcs. 
Difficile et heureuse aventure que celle d’accréditer dans les esprits au- travers de sessions de 
formation, l’idée de cette « responsabilité commune des chrétiens » Lumen Gentium affirme 
l’existence d’une « véritable égalité entre tous  prêtres et laïcs ». 
Qu’attendons-nous pour mettre en place une formation réellement portée par les communautés, 
une formation commune aux prêtres et aux laïcs appelés à travailler ensemble ? 
 
Dans la ligne du Concile, il y a passage du « sermon » sous sa forme d’un développement d’un 
thème à « l’homélie » commentaire de l’Ecriture ; rattachement de l’extrait de l’Ancien Testament à 
l’Evangile du jour ; mise en place d’équipes liturgiques. 
Plus de sermons moralisants mais de vraies homélies qui partagent le pain et la Parole. Il fallait 
être prêtre à la manière des apôtres. 
Il fallait être proche des jeunes : « écouter les questions avant de donner des réponses et ne pas 
se contenter de n’écouter que les questions pour lesquelles on a des réponses ». 
 
Difficultés par rapport à l’Institution  : 
  
La pastorale des divorcés-remariés est abordée avec la possibilité d’une cérémonie religieuse 
sans bénédiction en dehors du jour du remariage civil. 
Saurons-nous inventer le moyen d’attester clairement l’indissolubilité du mariage tout en 
accueillant enfin de manière évangélique celles et ceux qui cherchent à se reconstruire au-delà 
d’un lien rompu et d’un amour cassé ? 
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Le monde entendra-t-il, un jour, des prises de parole de l’Eglise qui soient davantage l’expression 
concertée de la conscience de tout un peuple en matière de morale familiale, économique, 
politique, écologique ? 
Nous avons fait ensemble l’expérience que l’Eglise visible (institutionnelle) ne coïncide pas 
pleinement et parfaitement avec le Règne de Dieu qu’elle annonce et proclame. Elle n’offre 
souvent qu’un règne valide mais infécond. D’autre part la réalité du salut peut être communiquée 
sans les signes ecclésiaux. 
L’Eglise est une réalité à construire mais aussi une réalité à recevoir. Elle est beaucoup plus large 
que le rassemblement des chrétiens. Quand des personnes se rassemblent pour mettre en 
commun la solidarité, la fraternité, alors qui est d’Eglise ? Et qui ne l’est pas ? 
Tant d’hommes et de femmes de ces milieux populaires vivant la solidarité étaient de « bonne 
volonté » et si peu croyants au Christ ! 
Avec le Concile, voilà que les frontières artificiellement tracées entre les hommes explosaient dans 
le souffle de l’Esprit-Saint ! Et nous nous découvrions membres d’un même peuple, frères d’une 
même famille. 
 

 
 

 
 

LES RESEAUX  DU   PARVIS 
 
    LYON 12 NOVEMBRE 2010 
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Etats Généraux du Christianisme  à Lille 23-25/09/2010  (suite 2eme Partie) 
 

LA NUIT DU CHRISTIANISME 

Chant, offices, louange, adoration, silence, danses,... de nombreuses formes de la prière 
orthodoxe, catholique et protestante se sont relayées dans l'église Saint Maurice, en plein centre-
ville, pour assurer une heure de veille au cœur de la nuit. 

Les trappistes du Mont des Cats, chamboulant leur vie bien réglée, sont sortis exceptionnellement 
de leur monastère pour venir chanter les vigiles au milieu de la nuit. Le chœur de la paroisse 
orthodoxe russe Saint Nicolas a chanté son office en début de soirée. Les laudes, prière de l'aube, 
ont été assurées par les sœurs Bernardines de Saint-André-lez-Lille, précédées par des danses 
d'Israël. Le milieu de la nuit a été habité par l'adoration eucharistique animée par Jeunesse 2000, 
la louange avec la communauté de l'Emmanuel, et par les chants de Taizé, tandis que de grands 
témoins se sont succédé pour partager leur expérience et leur foi. 

 
  Inédit et ambitieux, ce rendez-vous a été l'occasion de témoigner de la richesse, de la profondeur 
et de la joie qui habite la spiritualité chrétienne dans cette paroisse très fréquentée du centre-ville 
piétonnier de Lille. "Le samedi il y a 30 000 personnes qui passent" à Saint Maurice * , raconte le 
père Buyse dont la Fraternité a pour mission de les accueillir. 

* La Fraternité diocésaine des Parvis est une jeune communauté lilloise au service de l'Église 
suivant l'inspiration de Madeleine Delbrel et qui a coorganisé l'évènement avec La Vie. Cette 
communauté a participé activement au colloque des 40 ans de Saint Luc en janvier 2009 sur la 
coresponsabilité des baptisés. 
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24/09/10 – Grand Forum Notre vie a-t-elle un sens ?  
 
Frédéric LENOIR, écrivain & philosophe, journaliste « Le Monde des religions » 
3 désillusions : 
- par rapport au Christianisme : Aux individus qui demandent du sens, l’Eglise (Vaticane) 
  répond par des normes 
- du politique : guerres mondiales à cause des idéologies politiques 
- du libéralisme économique : désastres causés par l‘argent 
Notre monde a-t-il besoin de Dieu ? On peut donner un sens à sa vie sans Dieu. 
Le message de l’Evangile est essentiellement personnel.. 
 
Fabrice HADJAJ, écrivain & dramaturge, prof de philo, 
« Se regarder le nombril, c’est en même temps voir la cicatrice du premier lien avec l’autre. 
"Le Christ n'est pas une solution, il est un appel. (…) » Une fois converti, saint-Augustin dit : 
« Je suis devenu une question » 
 
Christophe ANDRE, psychiatre, écrivain, a introduit la méditation dans la thérapie 
"Les études montrent que c'est notre sentiment du bonheur qui influence le sentiment que 
notre vie a un sens, plutôt que l'inverse.... Cette question du sens, il est compliqué d'y répondre 
avec des mots, elle va appeler des réponses plutôt muettes et extrêmement palpables : on ressent 
ces moments où notre vie a un sens sans savoir les expliquer." 
 
Alexandre JOLLIEN, philosophe & écrivain, chronique les Essentiels, handicapé moteur 
Le handicap m’a obligé à donner du sens à ma vie, avec l’aide de Platon & de la philosophie 
du christianisme et de la prière Zen. 
Le moteur de ma vie a été la recherche de la joie, que je trouvais chez d’autres handicapés. 
Au fond du fond il y a la joie, il y a Dieu pour le Chrétien. C'est le grand paradoxe dans ma 
vie: pourquoi les êtres les plus écorchés étaient dans une joie souveraine ? C'est toujours le 
moteur de ma vie: chercher cette joie. 
J’ai beaucoup de gêne envers ceux qui parlent à la place des handicapés, et envers ceux qui 
parlent à la place de Dieu. 
 
24/09 Des intellectuels Chrétiens, pour quoi faire ? 
 
Patrick KECHICHIAN, journaliste & écrivain, critique littéraire 
La création d’une école de théologie catho, avec Congar, a influencé Vatican II. 
La vie intellectuelle réclame une ascèse, qui est le pouvoir de contradiction …  
L’intellectuel est le contraire d’un idéologue. Il est prophétique. 
L’intellectuel contre sa tribu.. Bernanos et la guerre d’Espagne, Clavel et l’affaire Lip, Péguy 
et l’affaire Dreyfus, Mauriac et la torture en Algérie.. 
L’intellectuel doit rompre avec les présupposés, il doit avoir la capacité de retour critique. 
Je rejette, pour moi, l’appellation d’intellectuel chrétien, je ne veux pas être défini. 
Dans l’orthodoxie, il n’y a pas de doctrine, sauf celle du salut. Mon christianisme me laisse 
totalement libre de ma vie intellectuelle. Il n’y a aucune vie intellectuelle prédestinée au salut, 
donc il peut être difficile d’être un intellectuel chrétien ? 
L’intellectuel est un producteur de sens collectif qui amène du changement 
 
24/09 Les réseaux sociaux sont-ils bien catholiques  ? 
 
Nicolas Burle, dominicain de Lille animateur de "Retraite dans la ville" - Natalia Trouillet, 
journaliste radio (RCF) et blogueuse 
On a mis sur internet ce qu’on peut trouver dans un monastère. 
40.000 inscrits. - 20.000 intentions de prière reçues. 
Tout ce qui sert à prêcher l’évangile est fécond. 
Qui est Dieu ? C’est l’une des 3 questions les plus posées sur Google par les internautes 
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Nous n’avons pas encore trouvé le moyen d’évangéliser par les réseaux sociaux, et pourtant 
les jeunes y sont présents massivement. 
 
Natalia TROUILLET, journaliste, journaliste radio RCF et blogueuse 
Internet est un moyen de communication, mais également un lieu (à évangéliser) 
La communication sur Internet pose problème aux catholiques 
L'expérience sur les blogs de Natalia Trouiller et celle de « la retraite dans la ville » du Frère 
Nicolas Burle s'inscrivent tout à fait dans ce nouvel usage d'internet. Le fait de commenter, 
échanger, argumenter et partager des informations se retrouve dans tous les réseaux sociaux que 
ce soit les blogs, twitter et facebook bien évidemment. 
 Les sujets abordés par les catholiques sur Internet, le vocabulaire employé, l'urgence de répondre 
aux grandes questions des non-chrétiens et pas seulement de "parler boutique" sont valables 
partout sur le web participatif et particulièrement sur Facebook. La page Facebook de « retraite 
dans la ville » compte 4000 « Fans » et de nombreux commentaires. 
Il faut souligner plutôt la place qui doit être faite à ce réseau dans l'évangélisation. 
Or Facebook n'est qu'un portail d'accès vers du contenu et un échange bien réel. Ce réseau 
comme tant d'autres est le royaume de l'immédiat et de l'apparence où il faut "buzzer" pour 
être reconnu comme référence. L'Eglise doit effectivement passer par là si elle veut toucher 
certains jeunes mais elle ne doit surtout pas s'arrêter là, elle doit encourager l'échange et la 
rencontre réelle où se passe la véritable évangélisation. 
 
24/09 Evangéliser, est-ce provoquer ? 
 
Jean-Pierre DENIS, Directeur de la Rédaction La Vie 
Nathalie BECQUART, Xavière, Directrice Adjointe du Service Evangélisation jeunes, initiatrice de 
« Avance au large » elle fait partie de l’équipe de préparation des futures JMJ qui vont se tenir à 
Madrid. Elle est aumônier d’étudiants à Créteil  
Il faut aller au devant, s’insérer dans des évènements non gérés par l’Eglise. 
On ne peut pas évangéliser sans s’inculturer, sans se laisser évangéliser 
Proposer une pastorale audacieuse et avoir des réponses aux besoins concrets. 
"On ne peut pas évangéliser sans prendre en compte les codes culturels des jeunes, ceux 
de la télévision, de la pub, du spectacle. On peut critiquer tout ça mais ils ont grandi là-dedans, il 
faut en prendre acte. Et les courants de la nouvelle-évangélisation ont compris l'enjeu de cette 
société du marketing. Aujourd'hui si la proposition de l'Evangile n'arrive pas directement dans votre 
assiette, beaucoup ne la rencontrent pas." 
 
Etienne LHERMENAULT, pasteur baptiste, Pdt Conseil Nal des Eglises Evangéliques, professeur 
de théologie 
Notre Eglise part de la base, non pas du sommet. Il y a 50 dénominations évangéliques. 
La société est tellement déchristianisée, qu’il n’y a pas de concurrence entre églises. 
Evangéliques : rattachement à la Bible, centralité de la croix, conversion 
Evangélisation : appel à la réconciliation, un geste d’amour. 
"Rêver que le message de la réconciliation avec Dieu soit accueilli partout et par tous les 
bras ouverts ce n'est pas espérer, c'est se tromper soi-même et se croire plus fort que le 
Christ qui nous a dit: si le maître a souffert, les disciples souffriront aussi. On ne peut accueillir la 
couronne du Christ sans en partager les épines." 
 
Marc de LERYTZ, Pdt Parcours Alpha, Conseil en RH 
Parcours : 10 dîners dans cadre chrétien, avec exposé suivi de discussions + 1 week-end 
consacré à l’Esprit-Saint. 
Démarche : Anticipation du royaume qui vient (conviction que le royaume est là, près de 
nous, d’où le repas qui fait allusion à la Cène), prière pour les malades. 
La foi Chrétienne demande à être essayée – est-ce qu’elle donne sens à ma vie ? 
14.000 alpha dans 150 pays. C’est toute l’Eglise qui devrait être provocante. 
"La foi chrétienne aujourd'hui demande à être essayée. Et l'évangélisation, ce n'est pas 
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prendre une clé USB avec le catéchisme que je te branche sur le cerveau et, hop, en 30 
secondes c'est copié. Ca commence par une hospitalité de l'écoute." 
 
Philippe BANCON, délégué Scouts & Guides de France, ex. chef établissement, guitariste 
"Doit-on convertir ? Non, ce mot là concerne Dieu. 'Retourner les cœurs', c'est son boulot. 
L'évangélisation c'est jouer les entremetteurs. Au mieux on peut espérer tenir la chandelle! 
Evangéliser ce n'est pas transmettre, c'est faire naître le désir, provoquer la rencontre en 
Vérité." 
 
25/09 Changer l’Eglise, oui, mais dans quel sens ? 
 
Christine PEDOTTI, Conférence des baptisés de France 
Vincent RIBETON, fraternité Saint Pierre créée en juin 1998 suite au schisme de Mgr Lefevre, qui 
est présente dans 16 pays, 109 diocèses, compte 220 prêtres et 130 séminaristes 
Le seul intitulé des institutions que représentent les intervenants laisse entendre leur différence de 
perspective. La Conférence des baptisés – en référence à la Conférence des évêques - la 
première, veut affirmer la voix de la base contre une institution perçue comme 
phallocrate et cléricale. La fraternité Saint-Pierre de l’autre, en référence au Pape, est au 
contraire attachée au ministère spécifique du prêtre et à la sacralité de sa fonction. 
Pourtant les deux partageaient un même sentiment d’exclusion du fait d’un certain cléricalisme, 
chacun pour des raisons différentes si ce n’est opposées. 
 Christine Pedotti a souligné la nécessité d’adapter l’organisation de l’Eglise à la mission 
chrétienne  de l’annonce. 
 L’abbé Ribeton a demandé de son côté à remettre le Christ au centre de la liturgie, de la 
catéchèse et de la charité. Les divergences entre eux résidant quant à savoir ce qui était 
réformable dans l’Eglise et ce qui y était d’institution divine. 
Si l’abbé Ribeton – dont la fraternité est riche en vocations sacerdotales - a contesté la fatalité de 
la baisse des vocations et souligné combien l’ordination des femmes n’avait pas résolu cette 
question dans l’anglicanisme, Christine Pedotti a insisté sur la responsabilité que chaque baptisé 
devait prendre aujourd’hui dans l’Eglise sans attendre une impulsion venant des clercs ou de 
Rome. 
C. B. « L’ensemble des baptisés, clercs et laïcs, sont « du monde ». Nous portons la même 
responsabilité. Nous habitons ensemble la même maison. Oui, la diversité des ministères 
reste à inventer. » 
 
25/09 Conclusion 
 
Jean-Claude GUILLEBAUD, La Vie, écrivain 
Quand nous pensons au christianisme, ayons une vision à long terme et qui englobe le 
monde (ne pas se focaliser sur nos problèmes français). 
La grande question en Chine maintenant est religieuse. C’est dans le monde le pays où le 
Christianisme progresse le plus vite. 
On découvre aujourd’hui dans le monde un renouveau de la religion. 
Si la spiritualité est en crise, le matérialisme l’est encore plus. 
 
Commentaire des Thiriez sur cette manifestation : 
Ces Etats Généraux ont été remarquables par leur aspect œcuménique, dans les débats, les 
prières, la nuit du Christianisme avec notamment la participation exceptionnelle des moines du 
Mont-des-Cats, et la célébration finale. 
Chacun pourra trouver, dans cette prise de notes, les phrases qui le touchent plus 
particulièrement. 
Rendez-vous dans un an pour les Etats Généraux n°2.  

 
Compte-rendu d’après les notes prises par Régine et Gilles Thiriez 
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LES Pt’its Déjs’ de Saint-Luc 
 
"Ils sont indispensables pour la réflexion chrétienne", disent les notes prises lors de l'Assemblée 
Générale de la Communauté.  
Depuis que nous nous sommes décidés, Jeannette & moi, à les fréquenter, en bousculant notre 
manière de vivre les dimanches matins, nous avons été conquis par ce qui s'y fait, et nous les 
attendons avec impatience. 
  
La technique employée nous convient parfaitement : propositions de thèmes, choix, liste d'attente 
pour prendre la parole chacun(e) à son tour et non pas selon l'impulsion, d'où possibilité d'exposer 
tranquillement notre point de vue (ayant pu éventuellement noter par avance ce que nous voulons 
dire). Peu à peu, nous avançons dans la réflexion de plus en plus fraternelle, voire intime.  
A plusieurs reprises, nous en sommes sortis avec la sensation de plénitude que nous avons eue 
au long des dizaines d'année de vie en Equipe Enseignante, à l'issue de plusieurs heures de 
réunions fraternelles autour d'un repas (le repas : élément important dans une vie d'équipe...). 
 Ces petits déj' sont un élément essentiel  qui nous fait vivre à Saint-Luc. Au passage, nous 
signalons que l'horaire, qui nous en avait dissuadés au début, facilite la fréquentation de non-
marseillais à qui sont difficiles les activités de soirée. Bref, à continuer. 
 
Cependant, ce "café" de réflexion, que nous avons un temps pensé à "externaliser" dans le 
quartier (chose que fait la Paroisse St-Jean-Baptiste), a travaillé au long des années sur des 
thèmes qui ne sont pas toujours "religieux" (reprendre la liste des sujets abordés). Donc ce lieu et 
cette activité pourraient être proposés à des non-saints-lucards, voire à des non-"religieux". 
 Forts du frémissement constaté lors de la dernière Fête des Voisins , pourquoi ne pas en faire la 
pub dans le voisinage, entre autres auprès des immeubles 229 et 233 (à défaut du 231, "nul 
n'étant prophète en son pays", encore que...) pourquoi pas lors de la prochaine fête des voisins ? 
  
Fraternellement. JP & J.  
 
 

VIE  DE  LA  COMMUNAUTE 
 

La Journée de prière de la Communauté Saint-Luc s’est déroulée à Branguier le dimanche 
 27 Mars 2011.Malgré la pluie au rendez-vous qui ne nous a pas permis de prendre le repas 
dehors, le temps de prière a été très bien rempli avec notamment le texte sur le « reniement de 
Pierre » de Saint-Luc dont une méditation figure au début du journal. Ce texte a été suivi de celui 
de Saint-Jean au bord du lac de Tibériade sur le « M’aimes-tu ? » de Jésus à Pierre. 
 
Mercredi 30 Mars, nous nous sommes retrouvés, quelques membres de la Communauté Saint-Luc 
chez les Berne pour prier autour du texte sur l’institution de l’Eucharistie. L’échange a été très 
fructueux. 
A nouveau, chez les Berne, mercredi 6 Avril, nous nous sommes réunis autour de l’Eucharistie 
célébrée par Vincent de Marcillac. Cette fois-ci, nous avons partagé sur le texte pris dans le livre 
d’Isaïe (ch49 V8-15) et celui de Jean (ch5 V17-30). L’échange a porté sur l’Amour de Dieu pour 
l’humanité. 
Si nous disons : « Dieu est Amour  » c’est incomplet car Dieu peut, alors, être autre chose que 
l’amour. Disons : «Dieu n’est qu’Amour  », ainsi Dieu est uniquement Amour. 
 
Jeudi 31 Mars, la Communauté Saint-Luc avait invité tous les prêtres qui célèbrent à Saint-Luc en 
l’absence de Vincent de Marcillac. Nous étions presque une trentaine. Ce fut un repas très 
convivial autour d’une paëlla et au cours duquel les échanges ont été très détendus. 
Nous avions installé, avec les tréteaux, une immense table dans la chapelle, comme, un peu, un 
prélude au futur Jeudi-Saint. 
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Un Vendredi de Secteur 
 

 
Vendredi 1er avril, un « Vendredi de Secteur  » s’est déroulé dans la chapelle de la Conception sur 
le thème : «Prison et Hôpital quels enjeux pour notre société ?  ». 
 
Etre à l’hôpital ou en prison c’est une privation de liberté. 
D’après Thierry Alfano, l’enfermement dans la maladie et l’enfermement en prison sont deux 
formes semblables d’incarcération. Le conférencier nous a très bien dépeint les similitudes de ces 
deux enfermements. Il y a « un  avant, un pendant pour avoir un après  ». 
Pour la prison il y a la peine à effectuer, la prévention de la récidive pour la protection de la société 
et celle du détenu, la prise en charge des détenus. 
A l’hôpital, il y a aussi privation de liberté par la maladie,  prise en charge du malade, quelquefois 
traitements préventifs. 
Ces deux enfermements produisent souvent le même état mental. 
Les enjeux sont sociaux, environnementaux mais aussi politiques, économiques et théologiques : 
Privée de sa liberté, la personne se sent abandonnée de Dieu comme Job mais avec un avenir 
toujours possible (voir Epitre aux Ephésiens Ch 2 V12-17). 
 

Vie de la Communauté : Coresponsabilité Prêtres/Laï cs 
 

Une rencontre a eu lieu le 6/2/2011 à Saint-Luc sur la coresponsabilité Prêtres/laïcs . 
Plusieurs paroisses étaient représentées dont certaines du secteur : Saint-Jean-Baptiste et Notre-
Dame-du-Mont mais aussi Saint-Pierre-Saint-Paul et les « Berges de l’Huveaune »  ensemble qui 
regroupe 4 paroisses. 
 
Chacune de ces paroisses a présenté ses difficultés rencontrées : indisponibilité des participants – 
changement de prêtre-différences d’objectifs- vieillissement de la fréquentation- difficultés de 
s’exprimer de se faire comprendre – départ des jeunes. 
 
Mais des avancées se font jour : création de cafés-débats – projets pastoraux fixés pour l’année-
les groupes ALPHA à Notre-Dame-du-Mont  qui monopolisent les plus jeunes. 
 
Une nouvelle rencontre va se faire le Mardi 3 Mai 2011. Elle s’orientera sur les moyens à imaginer 
pour insérer la coresponsabilité dans la durée, en particulier les visées prioritaires pour l’avenir. 
 

Depuis des années, Gérard Mouterde, membre de 
la Communauté Saint-Luc, n’a cessé d’animer les 
« Vendredis de Saint-Luc » dénommés aujourd’hui 
« Les Vendredis de Secteur » car ils ont lieu, non 
seulement, à Saint-Luc mais aussi dans toutes les 
autres paroisses du secteur. 
Gérard a aussi le souci de choisir des thèmes, de 
les proposer au Conseil de Communauté et de 
faire appel aux différents intervenants. 
Le voici en plein travail d’animation à Notre-
Dame-du-Mont au cours du Vendredi de Secteur 

sur « L’Ordre des Minimes »le 7/1/2011 
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Quelques amis de Jean Lambert, suite à son décès, nous ont fait parvenir ce Credo 

 pour Saint-Luc-Infos 

 

 

 

    CREDO  BLASPHEMATOIRE 

 

 

      Aujourd’hui, comme hier, trop d’injustices, 

    trop de massacres d’innocents 

    m’empêchent de me joindre 

           aux proclamations louangeuses 

     d’une Eglise triomphante.  

 

 

J’affirme donc que je ne crois pas en toi 

   Père tout Puissant. 

Mais je crois en Toi 

   Père Tout Aimant ! 

 

 

Impossible alliance que celle de l’Amour  

avec la Puissance et le Pouvoir. 

Les exclus, les opprimés  par notre société injuste et hypocrite  

Te rejoignent  

   Père Tout Aimant,  

dans le chemin périlleux accompli 

   par ton fils, notre frère Jésus, 

   le Christ qui s’est fait homme  

Afin que nous devenions  des hommes à ton image. 

 

 

   Merci de nous l’avoir donné, 

Que la Bonne Nouvelle annoncée par Lui,  

nous dérange sans arrêt  au lieu de nous conforter en des dogmes 

et des certitudes infructueuses et soporifiques   

démotivantes et démobilisatrices. 

 

Puissions-nous persévérer dans l’ESPERANCE ! 

           AMEN 

 

 

        Jean Lambert Février 2004 
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PAQUES 2011 A SAINT-LUC  
 

Célébration Pénitentielle / Réconciliation 
Mardi 12 avril à 19h15, suivie du repas pain & olives. 

 
Célébrations de la Semaine Sainte 

Jeudi Saint : 21 avril à 19h15 
Vendredi Saint : 22 avril à 19h15 

Veillée Pascale : samedi 23 avril à 22 h" 
 

•  
 
 

Je vous donne un commandement nouveau, 
c'est de vous aimer. Comme je vous ai aimés, 

vous aussi aimez-vous  les uns les autres."  
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 


